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Ce rapport d’activité qui constitue le bilan moral et financier de l’année d’exercice 2024 est validé 

par les membres adhérents à jour de leur cotisation présent ou ayant donné bon pouvoir à un 

autre membre de leur choix lors de l’assemblée générale du 05 avril 2025. 

 

GOULIE Chloé 

Directrice Jardins du Monde 
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Les équipes de Jardins du Monde agissent depuis 33 ans pour améliorer l’état de santé 
des populations n’ayant pas accès aux médicaments conventionnels en : 
 

• Préservant le patrimoine naturel et culturel des populations ; 

• Redonnant vie à des pratiques et des savoirs ancestraux ; 

• Partageant largement ces savoirs et en favorisant la production et la transformation de 
plantes médicinales au niveau local ; 

• Améliorant l’accès à l’eau et la nutrition des personnes les plus vulnérables. 

 

 



 

4 

NOTRE MISSION ET OBJECTIF 
 
Jardins du Monde est une association de solidarité internationale française, reconnue d’intérêt 
général. 
 
Elle a pour objectif principal la valorisation de l’usage des plantes médicinales dans la santé 
communautaire, là où les populations ont difficilement accès à la médecine conventionnelle. 
 
Dans de nombreux pays, où la situation sanitaire est difficile, existent une riche pharmacopée 
végétale et des informations scientifiques importantes pour la développer. Selon l’Organisation 
mondiale de la santé, près de 80 % de la population de la planète utilise les connaissances des 
médecines populaires et traditionnelles et les plantes médicinales de leur pharmacopée pour se 
soigner. Parfois par choix, mais trop souvent par nécessité. 
 
Malheureusement, on assiste à la disparition des savoirs concernant l’usage des plantes 
médicinales. De plus, la menace sur la biodiversité végétale en général affecte aussi les plantes 
médicinales qui sont moins disponibles aux populations qui en ont le plus besoin. 
Jardins du Monde étudie les plantes médicinales utilisées localement et partage ses données 
scientifiques avec ses partenaires, institutions sanitaires, ONG et organisations paysannes locales. 
 
Les activités de Jardins du Monde, basées sur une participation active des populations rurales, 
contribuent à l’amélioration des conditions de vie en matière d’hygiène et de santé. Elles 
améliorent l’accès aux soins des populations les plus démunies en développant l’utilisation 
des ressources naturelles présentes localement, dans un programme d’éducation sanitaire 
et dans le souci de préservation de la ressource et des savoirs traditionnels. 
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NOTRE DEMARCHE 

Depuis 1992, à la demande des populations locales en collaboration avec les communautés 
paysannes, organisations villageoises et urbaines et selon une méthodologie que nous adaptons 
aux spécificités du terrain, Jardins du Monde : 
 

• étudie la pharmacopée traditionnelle locale et les pathologies, au cours d’enquêtes 
ethnobotaniques ; 

• collecte les informations scientifiques sur les plantes recensées ; 

• recherche des solutions thérapeutiques et les adapte à un usage populaire ; 

• rédige et publie des documents pédagogiques et des manuels à l’usage des populations 
locales ; 

• met en place des jardins pédagogiques de support aux formations à la santé, de manière 
à ce que les plantes soient connues de tous ; 

• forme les mères de famille, mais aussi les hommes, les tradipraticiens et les acteurs 
locaux de la santé à l’usage des plantes médicinales en suivant un protocole adapté ; 

• rend les plantes médicinales disponibles aux populations locales en développant des 
jardins de production et des lieux de transformation des plantes sous forme de remèdes 
traditionnels améliorés ; 

• s’adapte à la situation locale en matière de santé et de biodiversité, en facilitant l’accès à 
l’eau potable, en plantant des espèces locales et en développant la production de plantes 
médicinales vers le marché équitable ; 

• forme et suit, dans le cadre de programmes de nutrition, des enfants de moins de 5 ans 
et des adultes. 

 

 LES PROGRAMMES 

 

 

  

Madagascar 

Burkina 

Faso 
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Jardins du Monde Madagascar 

 

Localisation 
Diego Suarez et province de Diana (Districts Diego 1 et 2, 
Ambilobe et Ambanja), au Nord de Madagascar. 

Contexte et historique 

Les actions de Jardins du Monde à Madagascar ont 
débuté en 2003 à la demande de l’Université 
d’Antsiranana. A Madagascar les populations font 
face à des difficultés sanitaires liées à un système 
de santé défaillant. Les centres de santé de base 
(CSB) sont rares en milieu rural, manquent 
cruellement de personnel qualifié, et sont généralement 
sous-équipés. Selon les statistiques disponibles, en 
région Diana, dans le district Diégo II, on compte en 
moyenne un médecin pour plus de 11 000 habitants. Avec 
environ 80 % des malgaches vivant en dessous du seuil de pauvreté, 
une majorité n’a pas les moyens d’acheter des médicaments conventionnels importés et coûteux. 
Madagascar possède une diversité biologique, notamment végétale, unique au monde. On 
dénombre environ 13 000 espèces végétales à Madagascar (80% sont endémiques) dont environ 
3 500 présenteraient des propriétés médicinales. Cette flore exceptionnelle est de plus en plus 
menacée par la déforestation et la dégradation générale de l’environnement à Madagascar. Bien 
que le pays compte encore de nombreux tradipraticiens et des personnes qui connaissent les 
plantes et leur usage, on observe comme partout ailleurs une érosion et une perte des savoirs 
traditionnels concernant l’usage des plantes médicinales. Les populations n’ayant ainsi ni accès à 
la médecine moderne ni accès aux savoirs traditionnels et aux plantes médicinales qu’ils tendent 
à dévaloriser, se retrouvent de plus en plus démunies face aux crises sanitaires et diverses 
maladies. 

Bénéficiaires du programme 

Environ 10 000 personnes bénéficient des 
activités de Jardins du Monde à Madagascar, en 
ville ou dans les villages. 

4 associations villageoises bénéficient des 
projets, représentant une centaine de personnes. 
3 établissements scolaires 
3 Centre de santé et 1 Centre Hospitalier 
Universitaire 
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Les partenaires du projet en 2024 

 

Partenaires techniques 

 Les associations locales avec qui nous collaborons comptent 20 à 100 membres. Leurs actions 

s’intègrent au sein de communautés villageoises de 1 000 à 6 000 habitants et de la ville de Diego-Suarez. 

Partenaires terrain Localisation Début du partenariat 

Communauté villageoise d’Ivovona Ivovona 2021 

Communauté villageoise d’Andavakoera Andavakoera 2023 

Communauté villageoise Mahavanona Mahavanona 2023 

Communauté villageoise Ambodimagnara Ambodimagnara 2021 

Association AVUPMA Antsiranana 2006 

DS Velively Antsiranana 2006 

Alliance Française Antsiranana 2003 

Association Grandir dignement Antsiranana 2015 

Conservatoire Botanique National de Brest Antsiranana 2020 

Radio Anivorano Anivorano 2020 

Association SAMEVA Antsiranana 2021 

Association Kidy Percu Antsiranana 2020 

Consortium projet « Mikolo Aina  financé par l’AFD Antananarivo 2021 

Cœur et Conscience Antsiranana 2024 

Ecole Saint Pierre et Paul Scama Antsiranana 2023 

Ecole Primaire publique Andavakoera 2024 

Lycée Communautaire Mahavanona 2023 

Institut Formation Inter-régional des Paramédicaux 

d’Antsiranana 
Antsiranana 2023 

 
Partenaires institutionnels 
 

✓ Ministère de la Santé Publique malgache (MINSANP), Département des pharmacies, des 

laboratoires et des médecines traditionnelles (DPLMT) ; 

✓ Ministère de la Justice de Madagascar (MINJUS) – Programme FANARENANA 

✓ Direction Régionale de la Santé Publique, Région Diana (DRSP) ; 

✓ Centre Hospitalier Universitaire Place Kabary Antsiranana (CHUPKA) 

✓ Inspection de la Santé, dispensaire de Tanambao, Région Diana ; 

✓ Direction Régionale de l’Environnement et du Développement Durable (DREDD) ; 

✓ Direction Régionale de l’Education Nationale (DREN) ; 

✓ Direction Régionale de la culture et de la communication ; 

✓ Direction Régionale de la Population, de la Protection Sociale et de la Promotion de la Femme 

(DRPPSPF). 

 

Partenaires Financiers 

Région Bretagne, Coopération Décentralisée du Finistère, Département du Finistère, Agence 

Française de Développement, Fond de dotation Jean Merlaut, Klorane Botanical Foundation, 

Fond pour la santé holistique, Arnuméral et Seneralpes (Innovia Santé).  
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Les résultats du projet en 2024 
 

Objectif : Améliorer l’accès à la santé des populations du Nord de 
Madagascar par la valorisation de la pharmacopée traditionnelle 

 

Résultat 1 : La population sait reconnaitre et utiliser les plantes médicinales  

pour se soigner 

Les sensibilisations théâtrales à la santé 

800 personnes sensibilisées au bon usage des plantes et bonnes pratiques alimentaires 
grâce au théâtre 

Jardins du Monde et l’Association pour la Valorisation et l’Utilisation des Plantes Médicinales 
d’Antsiranana (AVUMPA) sensibilisent les habitants des villages de zones rurales et de Diego-
Suarez à travers des scénettes, interprétées par les membres de l’AVUPMA et entrecoupées de 
percussions par la troupe des DS velively. 
 
La sensibilisation aborde les questions d’hygiènes alimentaire et corporelle, la santé et les dangers 
à l’automédication, le bon usage des plantes médicinales, les risques de toxicité et les plantes 
endémiques de la zone, les bonnes pratiques alimentaires notamment pour les femmes enceintes 
et les enfants en bas âge, la prévention de l’hypertension et du diabète. 
Entre chaque thème abordé, un temps d’échange, de question-réponse et d’intéraction se fait avec 
un animateur de Jardins du Monde. 
Cette sensibilisation permet également de mieux présenter les activités et le projet annuel de 
Jardins du Monde aux potentiels bénéficiaires. 
Notre expérience montre qu’une bonne sensibilisation permet la compréhension et l’implication de 
tous les acteurs pour les activités à venir. Suite à une sensibilisation, les personnes peuvent 
s’inscrire aux formations proposées. 
 
En 2024, la sensibilisation théâtrale a eu lieu dans le village de Ramena. Une autre sensibilisation 
théâtrale a été menée en milieu urbain à l’Alliance Française de Diego-Suarez. Celle-ci portait sur 
l’hygiène et la précarité menstruelle pour les établissements scolaires de la ville en partenariat 
avec d’autres associations. Un livret sur l’hygiène menstruel a été actualisé et distribué à tous les 
étudiant(e)s. Cet outil a beaucoup de succès et maintenant très demandé. 
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Les formations à l’usage des plantes médicinales 

 

Plus de 95 personnes formées en ville 

La formation à l’usage des plantes médicinales et les bonnes pratiques alimentaires est adaptée 
à un public sans connaissances préalables. Elle comprend 7 à 8 séances théoriques et pratiques 
présentant l’hygiène préventive et les différents groupes de maladies et symptômes les plus 
courants dans la zone d’intervention tels que : 

- Les maladies du tube digestif (diarrhée, constipation, dysenterie etc.) ; 
- Les maladies des voies aériennes (angine, asthme etc.) ; 
- Les maladies ORL bénigne (rhume, sinusite, otite etc.) ; 
- Les maladies dentaires (caries, gingivite, abcès etc.) ; 
- Les maladies de la peau (allergies, eczéma) ; 
- Les maladies des voies urinaires (cystite) ; 
- Les maladies gynécologiques (douleurs des règles, pertes blanches) ; 
- Les douleurs articulaires ; 
- L’hypertension artérielle et le diabète ; 
- Et d’autres maladies communes (le paludisme, les maladies du foie, les fièvres et maux de 

tête, les plaies suppurées, la bilharziose etc.) 

Elle comprend également les modes de préparation des plantes médicinales (décoction, infusion, 
cataplasme) et les modes d’utilisation (bain des yeux, lavage des oreilles, bain de vapeur, 
inhalation, tisane). Une dernière séance est organisée sur les méthodes de récolte, séchage et 
conditionnement des plantes médicinales afin de les conserver pour un usage toute l’année par 
les bénéficiaires de la formation. 

En 2024, 3 formations ont été organisées dans le village de Ramena, dans le quartier SCAMA cité 
BTM de Diego-Suarez et auprès des étudiants en biochimie de l’Université d’Antsiranana (Diego-
Suarez). Au total, 49 personnes ont été formées à l’usage des plantes médicinales sur 
l’année. 
 
Etant installé dans les nouveaux bureaux situés dans le quartier Scama Cité BTM, les équipes ont 
décidé de mieux faire connaître Jardins du Monde aux habitants du quartier à travers les portes 
ouvertes et la formation à l’usage des plantes médicinales pour les voisins. 
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La diffusion des connaissances sur les plantes médicinales 

 

2 expositions « plantes médicinales » dans les lieux publics lors d’évènements 

Jardins du Monde propose une exposition de 33 affiches de plantes médicinales rigoureusement 
sélectionnées. Chaque affiche présente une plante, ses appellations scientifiques et vernaculaires, 
sa botanique, ses usages traditionnels et thérapeutiques et sa toxicité.  

En 2024, l’exposition a été présentée lors de la journée de la Femme à Diego-Suarez et lors de la 
journée portes ouvertes au bureau de l’association autour du jardin pédagogique.  

Des expositions permanentes sont également visibles au CHU Place Kabary et au bureau de 
Jardins du Monde. 

 

 

32 chroniques radio sur la santé, la nutrition et les plantes médicinales 

Jardins du Monde diffuse des chroniques radio à la radio locale RTA de la commune rurale 
d’Anivorano. Ces chroniques sont basées sur les formations à l’usage des plantes médicinales 
dans la santé et la nutrition et animée par Joséphine et diffusées 2 à 3 fois par mois. Elles sont 
diffusées par thèmes maladies/plantes. Elles permettent de toucher un plus large public qui n’aurait 
pas accès aux formations de Jardins du Monde et notamment dans les zones les plus enclavées 
où le système de santé conventionnel est inaccessible. Elles sont très suivies par la population 
rurale selon la chaîne de radio locale.   
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De nombreux ouvrages sur les plantes médicinales et la nutrition disponibles : 

• L’ouvrage « Plantes médicinales du Nord de Madagascar : ethnobotanique Antakarana et 
informations scientifiques » 

• Le Manuel santé, intitulé « Manuel d’utilisation des plantes 
médicinales du Nord de Madagascar » a été finalisé en 2024. Les 
protocoles y sont actualisés, de nouvelles plantes sont 
mentionnées et de nouvelles pathologies abordées. Une édition est 
déjà en cours pour 570 exemplaires en version française. La 
traduction en dialecte locale Antakarana a aussi débuté, pour une 
édition en mars/avril 2025. Ce manuel sera distribué à toute 
personne ayant déjà reçue en 2024 une formation et aux 
prochaines personnes formées ou partenaires à compter de 2025.  
 

• Le livre illustré « Kobaby » pour le jeune public.  

• Une nouvelle bande dessinée intitulée « Pas de santé sans bien 
manger » créée par la responsable Nutrition et illustrée par Nino. 
Celle-ci traite d’alimentation saine et équilibrée pour la famille, en 
portant une attention particulière aux enfants, à la femme enceinte 
et la femme allaitante. Elle évoque aussi des réalités de modes de 
vie non saines, des pathologies liées à la nutrition, ainsi que les 
problèmes d’intoxication liées aux poissons. Elle est disponible en 
version Française et en dialecte local. C’est la première bande 
dessinée en dialecte Antakarana dans la Région. Elle est distribuée 
lors des sensibilisations ou des formations (343 exemplaires en 
2024).  

 

Création d’un lieu de formation, de réunion des partenaires et de partage des 
connaissances 

L’antenne de Jardins du Monde à Madagascar a été déplacée dans un nouveau bureau. L’objectif 
était de créer par ce changement de bureau une salle de formation et de réunions, un lieu d’accueil 
et de ressources sur les plantes médicinales pour la population de Diego-Suarez ses alentours. 
En 2023, le bureau était fonctionnel mais la salle de formation n’était pas encore mise en place. 
En 2024, la salle de formation a pu être meublée et agencée de sorte à accueillir comme il se doit 
les apprenants des formations à l’usage des plantes médicinales. Du matériel informatique, 
ordinateur, vidéo-projecteur etc. permet de dispenser une formation de qualité. 

De plus, le jardin pédagogique et la pépinière permettent également d’accueillir les apprenants 
pour la partie pratique des formations. Ce jardin leur permet de reconnaitre et prélever les plantes 
médicinales apprises dans la formation par des pancartes des plantes et les poster grâce à une 
exposition permanente. 
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Résultat 2 : La population a accès à une ressource durable en  
  pharmacopées pour se soigner 

Sensibilisation et éducation à la protection de l’environnement 

4750 personnes sensibilisée à la protection de l’environnement en milieu rural et urbain. 

Les sensibilisations « Environnement » abordent différents thèmes comme la déforestation, le 
reboisement, les feux de brousses, la biodiversité locales, les déchets, les latrines mais aussi 
d’autres thèmes comme l’hygiène, l’alimentation et les plantes médicinales. 

Ces sensibilisations sont animées par la troupe de théâtre (AVUPMA) et une troupe de musique 
(DS Velively) au travers de scénettes sur chaque thème, entrecoupées par des échanges avec le 
public par l’animatrice de JdM. Des fresques sur l’environnement sont en même temps réalisées 
dans la localité. 

En 2024, une sensibilisation a pu être réalisé en milieu rurale au sein de l’établissement 
scolaire de la commune rurale de Ramena. En milieu urbain une autre sensibilisation a été 
organisée avec l’association Cœur et Conscience. Les 4500 bénéficiaires de l’ONG Cœur et 
Conscience ont pu bénéficier de cette sensibilisation, notamment avec la réalisation d’une fresque 
murale à laquelle les jeunes ont pu participer, ainsi qu’une sensibilisation théâtrale et musicale au 
centre culturel BANJA de la Direction Régionale de la Culture et Communication. 

  

244 élèves formés sur la protection de l’environnement. 

Les thèmes abordés durant les sensibilisations sont approfondis lors d’ateliers interactifs avec les 
élèves tels que : la connaissance des espèces floristiques, les notions de respect de 
l’environnement, la mise en place de jardins pédagogiques, la valorisation et la gestion des 
déchets. Les thèmes sont adaptés selon les besoins des bénéficiaires (établissements scolaires, 
associations, etc.). 

L’accompagnement se fait sur plusieurs années, le partenariat a donc été renouvelé avec le lycée 
communautaire de la commune rurale de Mahavanona et l’école primaire privée de Saint Pierre et 
Paul du quartier Scama de Diego-Suarez. 
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Participation à la journée de l’environnement, pour promouvoir avec les élèves la protection 
de l’environnement. 

En 2024, La journée mondiale de l’Environnement a été célébrée avec les établissements scolaires 

de la commune rurale de Mahavanona, où différents ateliers et concours ont pu être menés en lien 

avec les professeurs des établissements. 

Un concours de dessins sur le thème « restauration des terres dégradées » où chaque élève a 

présenté oralement et explique brièvement son travail. 

Un jeu Questions pour un champion sur les thèmes « Environnement et désertification » et 

« Adaptation à la sècheresse ». 

Le nettoyage « tanomaro » de la commune en présence du Maire de Mahavanona avec : 

• Une sensibilisation hygiène, propreté et salubrité par la médecin chef du centre de 

santé de base de Mahavanona ; 

• Nettoyage du marché de la commune ; 

• Nettoyage du centre de santé de base. 

Divers lots ont été distribués aux 3 premiers de chaque atelier dont des livres scolaires malgaches, 

dictionnaires et des fournitures scolaires. 

 

 

 



 

14 

 

Plantation et préservation d’espèces locales 
 
 

Pour JdM, la protection de l’environnement reste une priorité afin de préserver les plantes 

médicinales locales et de préserver les écosystèmes apportant des services aux populations. La 

santé humaine et la santé environnementale ne peuvent, dans ce sens, être dissociées au profit 

des populations. 

Avec la Région Diana et la Direction Régionale de l’Environnement et du Développement Durable, 

JdM a participé à la campagne de reboisement régionale de 2024. Le reboisement a été réalisé 

au sein de l’Aire Protégée de la Montagne d’Ambre gérée par Madagascar National Park. 

Ainsi, 550 plants de quatre espèces d’arbres locaux, adaptés ou à intérêt ont été plantés 

autour du Lac Mahery de la commune rurale de Sakaramy. 

  

Création et entretien de jardins pédagogiques et communautaires 

4 communautés villageoises accompagnées sur la création de leur jardins communautaires 
dans les villages en milieu rural 

En milieu rural, les jardins sont gérés de manière autonome par les associations locales 
partenaires, même si ces dernières peuvent toujours compter sur l’appui de Jardins du Monde qui 
assure chaque année un suivi et un appui à l’entretien. 

Entre 2023 et 2024, Madagascar a connu une période de sécheresse intense. L’équipe s’est ainsi 
concentré sur l’accompagnement des communautés qui en avaient besoin suite à cette 
sécheresse. Des solutions ont pu être apportée pour faciliter l’accès à l’eau, l’arrosage et l’entretien 
des jardins. 

A Mahavanona, un tuyau a pu être installé du canal d’irrigation au jardin communautaire. A 
Ambodimagnara, une pompe solaire a été installée dans le puit du village afin de faciliter le travail 
des habitants. 
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Les communautés d’Ivovona et Andavakoera située dans de l’Aire Protégée de la Montagne des 
Français ont également été accompagnés dans l’amélioration de leur jardin (plantation de 
nouvelles espèces ou renouvellement des plants). 

  

Six jardins pédagogiques en milieu urbain et rural sont actifs et suivis 

A Diego Suarez, le jardin pédagogique de Jardins du Monde situé au sein de ces nouveaux 
bureaux est utilisé lors de chaque formation à l’usage des plantes médicinales qui se déroule dans 
nos locaux. 

Le jardin pédagogique du Centre Hospitalier Universitaire Place Kabary de Diego-Suarez sert 
également de vitrine pour les formations du personnel et résidents du CHU où lors d’évènements 
dans l’enceinte du CHU. 

Le jardin pédagogique du centre de santé de base de Mahavanona en milieu rural réalisé à la 
demande du Médecin Chef est utile à toute la communauté locale, aux agents de santé et agents 
communautaires. 

Les jardins pédagogiques au sein des établissements scolaires ou des associations sont 
aménagés et entretenus avec les enfants dans le cadre de l’éducation à l’environnement à savoir 
les jardins de : l’école Saint Pierre et Paul Scama de Diego-Suarez, Lycée communautaire de 
Mahavanona, et au sein de l’association culturelle Kidy Percu. Ce dernier est autonome, 
l’accompagnement y reste très ponctuel. 

Le jardin du Lycée communautaire de Mahavanona n’a pas survécu à la sécherre, la rivière à 
proximité étant à sec. Le jardin a ainsi été réaménagé. 
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Formation à l’entretien des jardins et la récolte des plantes médicinales 

 

174 personnes formées aux techniques de l’agro écologie 

Jardins du Monde organise chaque année des formations auprès des groupements 
communautaires sur les techniques de cultures des plantes médicinales en agro-écologie et 
sur la récolte, le séchage, le conditionnement et la transformation des plantes médicinales. 
Ils sont également accompagnés pour la réalisation de produits destinés à la vente comme la 
confection de tisanes (plantes séchées conditionnées) ou de pommades. 

L’objectif de ces formations est d’une part de garantir la disponibilité des espèces de manière 
respectueuse de l’environnement et toute l’année pour se soigner, d’autre part de 
développer de petites activités génératrices de revenus grâce à ces pharmacopées. 

En 2024, les communautés d’Ivovona, Andavakoera, Ambodimagnara et Mahavanona ont pu être 

formés sur les thématiques suivantes : 

- Compostage et engrais naturel ; 

- Techniques de conservation des sols : paillage, fumure organique ;  

- Création de pépinières ; 

- Techniques naturelles d’entretien d’un jardin ; 

- Lutte biologique contre les ravageurs de cultures. 

Ces communautés avaient été formées en 2023 à la récolte, au séchage et au conditionnement 
de plantes médicinales. De manière générale cette formation est dispensée à la suite de la 
formation à l’usage des plantes médicinales. 

En 2024, ces communautés ont ainsi été accompagnées selon les problématiques rencontrées 
(ravageur, sécheresse etc.). 
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Développement d’une activité génératrice de revenus en milieu carcéral 
 
 

Le projet « Mikolo Aina » regroupe 5 ONG : la Commission Episcopale par la pastorale de la 

Santé, Pavillon Sainte Fleur, Grandir Dignement, Jardins du Monde et Douleurs Sans Frontière en 

tant que leader du consortium. Ce projet fait partie du programme FANARENANA du Ministère de 

la Justice de Madagascar qui est financé par Agence Française de Développement. C’est un projet 

d’appui au secteur pénitentiaire malagasy à travers le renforcement des capacités, l'amélioration 

des conditions de travail et de la prise en charge santé et médicale des personnes détenues. 

JdM intervient dans la sensibilisation et formation à l’utilisation des plantes médicinales auprès des 

détenus femmes et mineurs, ainsi que les agents pénitentiaires, dans la culture de plantes 

médicinales et alimentaires, et la création d’une petite activité génératrice de revenus. 

En 2024, les détenues ont été accompagnés sur la culture de plantes alimentaires et médicinales 

et sur la création d’une activité génératrice de revenus par la production de plantes alimentaires 

(poivrons, oignons, gingembre). 

 

Le partenariat avec PlantMad, entreprise de production et commercialisation de plantes 

médicinales 

Suite à une année d’étude de préfiguration, l’entreprise PlantMad a été officiellement lancée en 
début d’année 2019 pour prendre le relai des activités commerciales menées jusque là par Jardins 
du Monde à Madagascar. Jusqu’à 2022, Jardins du Monde est resté un partenaire privilégié de 
l’entreprise et les collaborations étaient nombreuses sur le terrain : partage des bureaux, échanges 
d’informations, projets communs financés par les primes liées à la vente des plantes (cf. point 
suivant). 
Depuis, 2023 Jardins du Monde a déménagé dans un nouveau bureau et l’appui sur la gestion des 
primes liées à la vente des plantes pour la réalisation de projets communautaire s’est terminé, les 
projets de construction de bâtiment n’étant pas le mandat de Jardins du Monde. PlantMad est 
ainsi aujourd’hui complètement autonome sur ce volet de production et de réalisation de 
projets avec les communautés partenaires. 
Jardins du Monde peut ainsi se consacrer à son cœur de métier qui est la formation, la 
sensibilisation des populations n’ayant pas accès à la médecine conventionnelle tout en 
accompagnant le personnel du système de santé de la zone d’intervention. 
 
Aujourd’hui, Jardins du Monde reste tout de même partenaire et actionnaire de la société 
PlantMad. 
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Résultat 3 : Le lien entre la médecine conventionnelle  

   et  traditionnelle est renforcé 

Dotation de matériel 
 

Chaque année, un appui matériel aux structures de santé de base de la région est effectué 

pour soutenir les structures de médecine conventionnelle les plus isolées.  

En 2024, le Centre de santé de base (CSB) d’Antanimbaribe de la commune rurale de Mahavanona 

a été doté en matériel pour les soins généralistes : balance, tensiomètre, boite d’accouchement, 

bassin de lit, boite de petite chirurgie, stéthoscopes, thermomètres, poubelles, et ameublement. 

Une dotation supplémentaire en matériel informatique a été réalisée auprès de la Direction 

Régionale de la Santé Publique de la Région Diana afin de faciliter leur travail de suivi des 

structures de santé appuyées par JdM. 

  

Formation des professionnels de santé 
 

Jardins du Monde organise, en partenariat avec la Direction régionale de la santé publique et les 

médecins inspecteurs de la région Diana, des vagues de formations auprès du personnel de santé 

et notamment des agents communautaires (AC), premiers relais santé dans les quartiers et 

villages les plus isolés. En les formants, nous touchons indirectement des milliers de personnes, 

dans les zones les plus reculées. 

Cette année 38 agents communautaires et personnel de santé sur les CSB de Ramena et 

Mahavanona ont été formés à l’usage des plantes médicinales. 

Depuis 2023, JdM forme l’institut de Formation Inter-régional des Paramédicaux d’Antsiranana qui 

est l’école de formation officielle du Ministère de la Santé Publique. En 2024, 57 étudiants ont été 

formés à l’usage des plantes médicinales. Ces derniers seront potentiellement affectés à des 

CSB en milieu rural sur notre zone d’intervention et pourront ainsi soigner les patients. 
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Recensement et formation des tradipraticiens 
 

A la demande du Ministère de la Santé Publique, Jardins du Monde s’est engagée à recenser dans 

ses zones d’intervention les tradipraticiens œuvrant dans la médecine traditionnelle. Les 

tradipraticiens sont les premiers acteurs santé de la médecine traditionnelle sur un territoire, bien 

souvent, les populations vont les consulter avant de penser à voir un médecin ou un professionnel 

de santé. 

En septembre 2024, ce recensement a pu commencer avec l’arrivée d’une nouvelle formatrice 

santé au sein du quartier Scama autour du bureau de JdM. 71 tradipraticiens ont été recensés 

dans notre quartier et 42 ont été formés à l’usage des plantes médicinales. 

Ces formations rencontrent un succès auprès des tradipraticiens car ils peuvent enrichir leur 

connaissance et avoir une reconnaissance au travers de JdM. Les objectifs sont largement 

dépassés et les tradipraticiens déjà formés sont demandeurs de formations supplémentaires sur 

d’autres thèmes. 
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Jardins du Monde Burkina Faso 

 
 
 

Localisation 

Au Burkina Faso, Jardins du Monde est basée dans la ville 
de Koudougou. Ses actions ont débuté dans la province 
du Sanguié (2 communes partenaires) et se sont 
développées dans celle du Boulkiemdé (3 communes 
partenaires). 

Contexte et historique 

Le projet au Burkina Faso a été initié en 2003 à la 
demande d’associations de développement local 
travaillant dans la zone. Avec moins d’un médecin et d’un 
hôpital pour 10 000 habitants (source : OMS 2014), l’accès 
aux soins est limité dans les régions les plus enclavées du 
pays. Les dispensaires (CSPS) sont souvent en nombre 
insuffisant et sous équipés en moyens humains et matériels pour 
répondre aux besoins des populations.  
Dans un contexte sahélien où les agents pathogènes sont nombreux et parfois très virulents, les 
populations éprouvent donc de grandes difficultés à se faire soigner dans des structures adaptées. 
En plus de la fragilité du système de santé, l’enclavement des zones rurales et la pauvreté font 
que la majorité des Burkinabé ne parviennent pas à traiter des maladies communes qui pourraient 
être facilement prises en charge. 
Dans un même temps, le Burkina Faso possède une importante pharmacopée traditionnelle qui 
est trop peu préservée et valorisée. La disponibilité de nombreuses plantes médicinales pour les 
populations tend donc à diminuer, certaines étant même menacées d’extinction. Le problème, en 
plus d’être social et économique est donc environnemental. 
L’enjeu est aussi culturel puisque les savoirs traditionnels tendent également à disparaître faute 
de transmission entre générations. 

Bénéficiaires du programme 

Environ 20 000 personnes bénéficiaient des activités de Jardins du Monde au Burkina Faso, en 
ville ou dans les villages. 6 associations villageoises bénéficient des projets, représentant environ 
3 000 personnes. 1 groupement de producteur bénéficiait de la vente des plantes à l’export, 
représentant 54 personnes. 

Une suspension de l’antenne et des activités en 2023 

En 2022 le contexte sécuritaire au Burkina Faso se détériore avec deux coups d’État qui vont 
fortement impacté le pays mais également l’antenne de Jardins du Monde. Progressivement, les 
déplacements dans le pays ne pourront plus être réalisés de manière sécurisée pour les équipes 
mettant à l’arrêt les activités. En parallèle, deux directions se succèdent en 2022 et les partenaires 
financiers ne suivent plus ne permettant pas la réalisation des activités habituelles. 
L’année 2022, sera donc très complexe pour Jardins du Monde et les bénéficiaires au Burkina 
Faso. Les activités seront à l’arrêt dès le début d’année et les salariés seront au chômage 
technique pendant de long mois avec de faible perspectives d’amélioration en fin d’année. 
Début, 2023 la décision de suspendre les activités et potentiellement fermer l’antenne est prise. 
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Etat de la situation au Burkina Faso en 2024 
 

Suite à l’arrêt des financements au Burkina Faso et les conditions 

sécuritaires ne permettant pas le maintien des activités de Jardins du Monde dans la zone 

d’intervention la lourde décision de suspendre et fermer provisoirement l’antenne a dû être 

prise lors de l’assemblée générale début 2023. Il était important au vu des difficultés dans le pays 

de priorisé les activités de l’antenne de Madagascar. Ainsi, l’ensemble des salariés locaux avaient 

licenciés pour cause économique et sécuritaire en mai 2023. Certains, avaient tout de même été 

accompagnés dans la poursuite de nouvelles activités professionnelles et personnelles. 

Concernant le site de Kassou, situé à Koudougou un diagnostic a été entrepris en 2024 

par Marc Olivier actuel co-président et ethnobotaniste afin d’évaluer la faisabilité de remise 

en état du site et du jardins qui nécessite des travaux et la remise en état du jardin. Les conditions 

sécuritaires restant stables à Koudougou il a été décidé d’entreprendre en 2025 la réhabilitation 

du site et la reprise d’activités. Ce site est important pour les populations de Koudougou et il est 

important qu’il perdure dans le temps. Des devis ont ainsi été établit et une recherche de 

financement est en cours pour réhabiliter le site. Une campagne de financement sera rendue 

publique en 2025. 

L’objectif pour l’Antenne du Burkina Faso est de reprendre une activité minimale dès que 

possible en commençant par des activités éducatives et de sensibilisation autour de 

l’environnement et des plantes médicinales, notamment vis-à-vis des scolaires qui représentent 

l’avenir. Pour cela on pourra s’appuyer sur des fiches « plantes » et sur le manuel des « plantes 

médicinales pour les soins de la famille du Burkina Faso » édité par Jardins du Monde il y a déjà 

quelques années. Il s’agira aussi de remettre en état le jardin botanique et de refaire les pancartes 

sur le site de Kassou, siège de l’association au Burkina Faso. La remise en état du jardin 

nécessitera plusieurs années. 

Ce potentiel est à valoriser et devrait permettre une reprise douce des activités, avant de 

reprendre d’autres activités plus complexes, mais tout aussi importantes comme les aspects santé 

– nutrition vis-à-vis des communautés avec lesquelles JdM travaillait avant la crise. 

Il est également à noter qu’un diagnostic est en cours pour la réalisation d’un projet au 

Sénégal en appui à un partenaire local. 
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Jardins du Monde en France 
Historiquement Jardins du Monde noue des liens très étroits avec la région Bretagne et 

notamment le département du Finistère, le berceau de l’association lors de sa fondation. Pendant 

de longues années présente à Braspart dans les Monts d’Arrée et le parc naturel régional 

d’Armorique. Son siège social a été délocalisé il y a quelques années à la maison des associations 

de Quimper-Cornouailles. 

Pendant de très longues années, Jardins du Monde en Bretagne a été portée par une équipe 

de bénévoles et adhérents engagés mais aussi par son fondateur Jean-Pierre Nicolas qui réalisé 

de nombreuses conférences sur les plantes médicinales. Une Foire aux plantes était organisée 

chaque année par l’équipe Bretonne qui était un évènement important pour l’association. Depuis 

le départ de son fondateur puis la pandémie de covid-19 en 2020 la foire aux plantes et les 

conférences ont été annulées et de fait les activités en Bretagne. 

En 2024 les activités autour de la promotion des plantes médicinales en Bretagne ont 

enfin pu reprendre avec la participation à un évènement appelé l’Automnale. Cet évènement 

organisé par l’association des Paysan-nes Herboristes du Bout du Monde se déroule plusieurs 

fois par an dans le Finistère afin de faire découvrir le métier et les produits des herboristes mais 

aussi les acteurs autour des plantes médicinales. Il est possible d’y trouver un marché des 

producteurs locaux, des pépiniéristes et des associations locales. Des ateliers, des conférences, 

des balades botaniques et une réunion d’échanges et de partage avec les acteurs présents y sont 

proposés. 

Lors de cette journée Jardins du Monde a tenu un stand de présentation de ses activités, 

de ses poster de plantes médicinales et de ses ouvrages comme le nouveau « Manuel d’Utilisation 

des plantes médicinales du Nord de Madagascar ». Une conférence a également été proposée sur 

les activités de l’association à Madagascar et la vision d’une médecin généraliste sur le contexte 

et les actions à Madagascar. 

Cette journée a été une grande réussite. La conférence a fait salle comble avec une 

trentaine de participants. Elle a permis de retrouver d’anciens membres de l’association et de 

rencontrer des partenaires locaux comme l’école Bretonne d’Herboristerie, Flora Armonica et la 

Mobile Herbal Clinic de Calais. La participation a ce type d’évènement sera reconduite. 
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Bilan financier 2024 

Bilan 

ACTIF 2024 2023 PASSIF 2024 2023 

Actif immobilisé 8 067 9 892 Fonds propres 23 404 67 767 

   Fonds dédiés 11 129  

Créances 550 14 286 Dettes 800 5 439 

Disponibilités 53 398 15 355 
Produits constatés 

d’avance 
 9 840 

Charges constatées 
d’avance 

0 0 Excédent/Déficit 26 132 -43 513 

TOTAL 61 465 39 533 TOTAL 61 465 39 533 

Compte de résultat 

CHARGES 2024 2023 PRODUITS 2024 2023 

Charges d’exploitation 86 022 130 189 
Produits 

d’exploitation 
81 114 68 170 

Salaires France et 
étranger 

23 627 52 207 
Ventes et prestations 

diverses 
17 437 

Charges sociales France 
et étranger 

6 003 5 605 
Concours publics et 

subvention 
d’exploitation 

17 520 21 861 

Masse salariale 29 630 57 812 
Mécénat, Legs, 

donations 
44 350 38 022 

Dotations aux 
amortissements 

4 513 11 268 Dons manuels 2 079 6 971 

Reports Fonds dédiés 11 129     

Achat et charges 
externes 

40 623 53 115 
Contributions 

financières d’autres 
organismes 

17 051  

Impôts et taxes 33 159 Transfert de charges 96 842 

Autres charges 
d’exploitation 

94 7 835 Autres produits  37 

Charges financières  0 Produits financiers 31 040 21 983 

Charges 
exceptionnelles 

 3 477 
Produits 

exceptionnels 
0 0 

Total Charges 86 022 133 666 Total Produits 112 154 90 153 

Contributions 
volontaires 

19 772 17 484 
Contributions 

volontaires 
19 772 17 484 

Résultat d’exploitation - 4 908 - 62 019    

Résultat Net 26 132 - 43 513    
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Interprétation du bilan financier 2024 

En 2024, les charges ont diminué de près de 50% suite à la suspension des activités de l’antenne 

du Burkina Faso en 2023 et l’absence de salariés en France. Les frais de fonctionnement en 

général ont été largement diminué afin de se concentrer sur les projets et notamment sur l’antenne 

de Madagascar. 

En effet, la masse salariale a été divisée par deux en 2024 à la suite du licenciement de l’ensemble 

des salariés de l’antenne du Burkina Faso et la suppression du poste de direction. La coordination 

de l’antenne du Burkina Faso et la direction générale de Jardins du Monde était assurée 

bénévolement par la collégiale en poste. Ces deux postes de coordination et direction dépassent 

les simples fonctions des co-présidents, il a ainsi été décidé de les valoriser comptablement dans 

les contributions volontaires en nature. Le poste de direction ne sera créé qu’en décembre 2024. 

A la diminution des charges au Burkina Faso, s’ajoute la réception tardive de fonds de mécénat et 

les dividendes de PlantMad prévus créant un manque de trésorerie pour mener certaines activités 

couteuses. Certaines activités n’ont donc pas pu être menées sur 2024 et seront reportées sur 

2025. Par exemple, il était prévu l’édition du nouveau Manuel d’utilisation des plantes médicinales 

du Nord de Madagascar en 2024 pour un montant de plus de 10 000€. Son édition n’a pu être 

lancée qu’en fin d’année et va se poursuivre sur 2025. Au Burkina Faso les prospections de terrain 

pour la réhabilitation des bâtis et du jardin pédagogique ont été retardés ainsi que la création du 

poste de direction en France. 

Les constructions de bâtiments au Burkina Faso sont amorties et seront réhabilités en 2025 et 

2026. 

En conséquence, un résultat net d’exercice sur l’année 2024 largement excédentaire malgré une 

année 2023 compliquée. En 2025, la trésorerie permettra de mener toutes les activités prévues. 

En fin d’année 2024, un nouveau partenariat avec Klorane Botanical Foundation est né pour un 

projet à Madagascar, le restant de fond dédié à ce projet non utilisé est reporté. Les fonds en 2024 

se sont diversifiés avec prés de 30% de fonds propres permettant une certaine indépendance 

financière de l’association pour mener les projets et relancer l’antenne du Burkina Faso. 

   

Fonds 
propres

28%

Mécénat
39%

Dons 
manuels

2%

Subventions 
publiques

16%

Fondations
15%

RÉPARTITION DES PRODUITS EN 2024

Madagascar
82%

France
10%

Burkina Faso
8%

RÉPARTITION DES CHARGES PAR 
ANTENNE EN 2024
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Les équipes de Jardins du Monde en 2024 

A Madagascar 

• Erwan, coordinateur de l’antenne Malgache ; 

• Patrick, responsable logistique ; 

• Joséphine, responsable volet santé 
(infirmière d’État) ; 

• Jauriette, responsable volet jardins et 
environnement ; 

• Marie, jardinière ; 

• Francia, agente d’entretien ; 

• Elicia, formatrice santé recrutée fin 2024. 

Au Burkina Faso 

Après la décision de suspension des activités début 2023, l’ensemble de l’équipe de JdM au Burkina 
Faso s’en est allée vers de nouveaux horizons. A partir de mai 2023, il ne reste que deux travailleurs 
intérimaires le temps d’un retour à l’équilibre de la situation financière et sécuritaire dans le pays. 

• Aboubacar DIALLO, appuie administratif et logistique ponctuel ; 

• Koudougou YAMEOGO, gardien du site de Kassou à Koudougou. 

En France 

Le conseil collégial est composé en 2024 de 2 membres : 

 
 
Marc OLIVIER : Docteur es Sciences en Biologie-Santé à l’Université de 
Montpellier et Ethnobotaniste en Afrique de l’Ouest depuis 1997 notamment 
au Burkina Faso. En tant que co-président de JdM il supervise l’antenne au 
Burkina Faso et réalise des missions régulières sur le terrain. 
 
 
 

 
Chloé GOULIÉ : diplômée d’un master en écologie tropicale à 
l’université Antilles-Guyane et en coordination de projet de 
solidarité internationale à l’institut Bioforce. Ancienne coordinatrice 
de l’antenne de JdM Madagascar et basée aujourd’hui en France 
elle supervise les activités et la partie administrative et financière 
générale de l’association. Elle passera Directrice à partir de 
Décembre 2024. 
 
 

Un comité scientifique composé de 3 experts bénévoles : 

• Michel PIDOUX : Biologiste médical spécialisé sur les plantes médicinales à 
Madagascar ; 

• Diane AKRICHE :  Conseillère en Herboristerie au Palais Royal de Paris, Diplômée d’une 
licence professionnelle conseillère en herboristerie et produits de la santé à base de 
plantes médicinales. Diplôme en cours DU d’ethnobotanique. 

• Marc OLIVIER : à la fois membre de la collégiale et du comité scientifique 



Jardins du Monde Espace associatif de Quimper,  

1 Allée Monseigneur Jean René Calloc’h 29000 Quimper 

Adresse de gestion : 87 impasse de la gare 33190 Lamothe-Landerron 

contact@jardinsdumonde.org - www.jardinsdumonde.org 
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